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« tunés, honorablement connus dans la
'< capitale de l'Irlande.

(( DO L'un des deux marins fera chaque
« jour dans Dublin sa promanade de midi
((à cinq hçurœ ; tous les citoyens sont ivî-

ntes à veiller sur hii ; si à cinq heures et

(( demie il n'était pas rentré, son camara-
(( de laisse tomber la mèche sur le baril,

«et Sakeville saute comme V Orient à Abau-
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OP « Signé : Célestin et Xavier. »

Lorsque leurs dispositions furent prises

et tout habilement calculées, Xavier sor-

tit au milieu de la nuit avec une centai-

ne de copies de cette proclamation, et il

la placarda partout. Au lever du soleil,

le shériff reçut xinè lettre des deux amis
par laquelle il était invité à se rendre sur-

le-champ chez eux, dans l'intérêt de la

ville de Dublin.
A cette heure, Dublin n'avait pas enco-

re ses yeux assez ouverts pour lire la pro-

clamation des deux marins.
Le shériff, qui savait que ces deux en-

ragés Français étaient capables de toutes

les folies, oublia son rang, et se rendit

à l'invitation. Il fut reçu dans la chambre
à poudre avec une grande politesse de
Ïïonton. Célestin lui présenta uir siège et

ui dit :

—^Mon honnorable shériff, prenez la
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